
LA LUFTWAFFE AFFIRME 
UNE GROSSE SUPERIORITE 

SUR LE FRONT DE L'EST 
STJTTK D« LA PRKMIXRK PAO» 

LA GUERRE 
NAVALE 

ET AERIENNE 

Bombardement 
de Leningrad 

les aviateurs sovté-
Hstttin. 1*. — Le D N . B . apprend.! t iques o n t e f fectue une nouvel le 

do source bien informée, qu'au 
cours de ce* deux derniers jours. 
des attaques aériennes particuliè­
rement violentes ont é té dirigées 
contre des objectifs industriels de 
Leningrad 

Dans cet te ville, se trouvent d îm-

(SUITI OE LA PREMIERS PAGE) 

Quelques véhicules qui avaient été 
détruits . On compte 5 morts et unlgravement endommagés o n t é té 
grand nombre de blesses parmi la abandonnés sur le terrain. D a n s un 
population civi le autre secteur du front Nord-africain 

jeudi, à 13 heures, la ville de Kas-
chau. Plusieurs immeubles o n t é té 

l'artillerie a l l emande a dispersé 
m i s e n fuite de s chars britanniques 
qui avaient été envoyés au-delà des 
l ignes avancées . 

Sur la Manche 

attaque, qui fut cependant repous­
sée par la D.C.A. hongroise 

D'autre part, des avions sovié­
tiques ont attaqué, e n piqué, jeudi. 
vers midi , le rapide Koeroes-Mezoe-
Budapest . d a n s les environs dej Bjrijn. a« _ D a n s lé secteur de 
Raka. Le convoi fut violemment , l a Manche . a u cours des neuf s der-
mitrail'lé. Il y a un mort et t r o i s i n i e r a J o u r s g e m m e n t , « g apparei ls 

angla is o n t été abat tus par l'avia­
tion et la D . C. A. a l lemandes . 

Toute s les tentat ives faites par 
la R A F . de survoler e n ple in jour 
les territoires occupés, ont é t é anni­
hi lées par les escadril les de chasse 
al lemandes. 

Des bombes 

portante» usines métal lurgiques, de s 
chantiers, les plus grandes us ines |b lessés 
de carl ingues pour avions, des fa­
briques d explosifs ainsi que dej 
nombreuses autres entreprises qui 
font de cette c i té le centre de l'in-
dustrie de guerre soviétique g U r Q U C â r e S l 

L E S P O P U L A T I O N S B A L T E S Bucarest 26 — L'aviation sovié-, 
T r t n i I U C U T 1 UC T D m i P F < v 'tKïUe a bombardé, a deux reprises. M J U I H A M T I UT* B l O T l D A K U t 
A l X L A f l l L N l L X o I R » ^ » " |cet avant-midi, le Palais du Métro- Berlin, 3 6 . - - L ' a v i a t i o n a l lemand 

î r l l R F I O H : poli te de Roumanie et le s a n c t u a u c [ a bombardé avec succès la nuit der 
vu «1-1^.11 !ele 1 Eglise orthodoxe roumaine. P l u s | n i e r e j e port e t l e s object ifs de 

Berlin 26 — Par '.es routes pous- |de vingt bombes de petit et d e ^ e n - j de Southampton . 
« éreuses et labourées apprend le!moyen calibre ont clé lancées . On] œ nombreux incendies o n t été 
D N B les troupes a l lemandes penè- ls ignale des morts et de s blesses ; ohserves. 
trent dajis le* Eta.ts baltes annexesfparm 
uar les Soviets. Saluées par la po­
pulation étonnée, elles occupent les 
Mlles et les villages Le long de .a 
trontiére. la plupar: des localités 
avalent été évacuées mais , quel-
oues kilomètres plus loin, paysans, 
ouvriers et pécheurs et a..nu masses 
an bord des routes po'ir acclamer 
Isa régiments a l lemands et mani­
fester leur joie à la disparition des 
P.usses. 

la. population civile 

LES HOSTILITES EN SYRIE 

Le communiqué français 

DANS LA RÉGION 

V i c h y . — Communiqué officiel du 2* ju in 19il 
Tandis qu'une partit de sas forças M trouva toujours arrêtée 

devant Palmyre, l'adversaire tante dana lea autre* secteurs de 
réduira les résistances françaises sur le flâne de • * • ligne* de 
communication. 

Dan* I* Sud Syrien d'un* part, il a lancé des force* impor­
tants* en direction d* Soueida, capitale du Djebel Druee ; d'autre 
part, il a entrepris es matin, avac dee unités d'infanterie et de 
cavalerie, l'attaque de no* positions qui, au Nord d* Katana et 
dan* I* voisinât* d* Dama*, couvrant la route allant à Beyrouth. 
Ce* opération* «ont contenues, et les combats continuent. 

Dans la région montagneuse du Liban Sud, toujours sn vue 
ds dégagsr leurs arriéres, Iss Britanniques ont attaqué à l'Est 
d* Merdjayoum, *ur le* pentes de l'Hermon et sur Djsdeidsh. Cee 
deux attaques ont été rspousséss. Celle sur Djedeideh notamment 
a donné lieu à de très dur* combat* qui ont entraîné de lourdes 
perte* d* part et d'autre. 

Sur la côte, la flotte anglaiee a bombardé noe positions et 
l'advsrsairs en a profité pour reprendre ses tentatives d'infil­
tration. Dans I* désert, la résistance de la garnison ds Palmyre 
continue ; sss élémsnts ont sxécuté avsc succès dee contre 
attaques locale* et des coups d* main sur les élément* britan 
niquee qui leur eont oppoeée. Notre aviation a poursuivi ses 
attaquée eur lee colonne* adverees sur tout le théâtre dee opéra 
lions. Au coure de la nuit dernière, et ce matin, Beyrouth et Orne 

Le territoire hongrois 
bombardé 

par les Bolchevistes 
Budapest 3 

officiellement 
L'aviation soviétique a attaque 

LES A-COTÉS 
DU CONFLIT 
GERMANO-
SOVIÊT1QUE 

(SUITE DE LA PREMIERE PAGE) 

Dans une harangue qu'il adressa 
à la division le Duce fit ressortir 
que les soldats allaient connaître 
des événements qu'ils n'oublieraient 
jamais et qu'ils partaient combattre 

On communique | ] a R u g g ^ soviétique, l 'ennemie mor­
telle de la civi l isation 

D e s chasseurs a l l emands ont abat. 
tu un appareil Vickers-Well ington 
et u n autre appareil de type indé­
terminé. Les pertes totales de l'avia­
tion britannique s'élèvent, pour les 
dernières 34 heures, à 28 avions. 

HUIT CARGOS 
BRITANNIQUES 

coulés 
dans l'Atlantique 

par des sous-marins 
allemands 

les experts pour : Avesnes, M. Na-
veau ; Cambrai . MM. Houi l lon et 
Langrand. maire d'Awoingt ; Dun-
kerque, M. P. Wemaere ; Haze-
brouck, M. Et ienne Lesage de Bail-
leul : Lille. MM. Barbry et Brasn i : 

o n t é t é b o m b a r d é e p a r la R. A. F. ; o n n e e i g n a l e q u e d e e d é g â t s ft^68 : V a l e n c i e n n e s ' M C h 

m a t é r i e l s . 

ASSEMBLÉE 
de la Société 

des Agriculteurs 
du Nord à Lille 

La Société des Agriculteurs d u 
Nord s'est réunie mercredi à son 
siège sous la présidence de M. Vic­
tor Desprez. président, aux côtés 
duquel on notai t la présence de 
MM. Merchier, secrétaire général ; 
Matte , Leriche fils, Barbry. expert 
agricole : Brasme. de Wicres, ex­
pert ; Macarez, expert ; Houil loa, 
expert ; Debav'elaere, Lesage. ex 
pert agricole ; De Grandel , vice-
président, e t c . . 

Après avoir discuté des s tatuts de 
la sect ion spéciale, de présentat ion 
des dossiers des dommages de 
guerre, l 'assemblée a mi s au point 

LE BACCALAUREAT SUR L£ ^^tj^^n 
L O K l c . d u Baccalauréat d . l'Uni | L I L L E - T O U R C O I N G 

verslté da LUI* non* communique . 
ir- M K T I K (Séné A) "NE MOTOCYCLETTE 

! Centre. d é c l , de Lille. Douai. Va- QUI T R A N S P O R T A I T 
îlenclenne». Cambrai. Maubeuge. Arra* 
I Béthune. Saint-Omer. L»on. Salnt-
1 Quentin, Peronne. Charleville. 

Le* candidat* dont le* nom* »ui 

TROIS PASSAGERS 
HEURTE UNE BARRIERE 

vent, aamis * subir le* épreuve» 
orale* sont invité» * *e présenter aux 
Jour* et heure» ci-après à la Faculté 
des Lettre*. 9. rue Auguste Angelher. 
à Lille. 

Lundi 311 juin, a » h. — MM. Allaer 
Claude. Arnaud Yves, Bacie Jean. 
Beauvais Jean ; Mlle Bécourt Miche- c a m c l e 

Un Moueeronnois est tué sur le oeup 
Jeudi, vers 22 heure», un acci­

dent mortel s est produit sur le 
Boulevard de Lille à Tourcoing, sur 
le territoire de cet te dernière ville. 

Camil le Louagie. 31 ans . me-

LE BRÉSIL 
NE SE SENT PAS 

MENACÉ 
(SUITE DC LA PREMIERE PACO 

Berlin. Des sous-marins 

LA RATIFICATION 
DU PACTE 

GERMANO-TURC 

Puis il rappela les pertes s e v e r e s l a l l e m a n ( l s q u i o p ^ n f d a n s r A t l a n 
déjé infligées aux Soviétiques par, tique Nord ont coulé hui t cargos 

I les camarades a l lemands . britanniques, tota l i sant 48.000 ton-
! M Mussolini conclut e n expr:- n t s e t qUj nav igua ient d a n s un 
imant sa .convict ion que. dans n'im-joonyoj fortement protège, 
'porte quelle s i tuation et contre D a n s la nuit du 25 au 26 juin. 
.n'importe que! ennemi , les soldats l'aviation a l l emande a coulé au 
Italien* couvriraient de gloire leur Nord-Est de Great Yarmouth un na-

Idrape*u. vire de commerce de 1.500 -tonnes. 
m , .qui naviguait éga lement en convoi. 

La Nation japonaise 
(SUITE OE LA PREMIERE PAGE) 

» Plus belle et plus prometteuse 
encore oue le résultat acquis est la 
route qui nous y a couri 

concentre 
toutes ses forces 

La fin glorieuse 
d'un croiseur 

auxiliaire allemand 

Ile point final à une politique qui. 
I après la paix de Moscou, avait pour 
jbut de détruire l ' indépendance de 
I notre pays et d'asservir notre peu 
[at*. 

L'aviation soviétique 
bombarde Turku 

Helsinki. 26. — O n annonce que 
Turku vient d'être v io lemment 
attaquée par l 'aviation soviétique. 
De nombreux incendies o n t éclate. 
Le c h â t e a u de Turku a é té at te int 
par une bombe. Les dégâts sont 
insignif iants . On sait que déjà lors 
de la dernière guerre Turku a beau­
coup souffert à la su i te des bom-
bardement.s soviétiques. 

» Je ne désire pas discuter la 
source des informat ions erronées 
qui cherchent à dépeindre au gré 
des intérêts de t endances interna­
t ionales bien connues la s i tuat ion 
du Brésil . 

> Je pu i s vous assurer que les 
habi tants d'origine européenne ne 
n o u s c a u s e n t a u c u n souci » 

S'occupant du rég ime gouverne­
menta l actuel au Brési l , le prési­
dent Vargas a ajoute : 

« Le Brési l n'a jamai s cesse , sous 
le nouveau régime, d'être une dé­
mocratie, é t a n t d o n n é que notre 
gouvernement , mieux que les pa- Vicnv. 26. — Le maréchal Pé 
rôles et les convent ions légales d e s s i n , chef de l'Etat, accompagné 
démocrat ies parlementaires , sert lesj<ju secrétaire civil de son Cabinet 
intérêts du peuple et consulte s e s |M. Dumoul in de la Bartet s'est 

L'organisation 
professionnelle 

. . . . domici l ie à Mouscren, 657 
»iiw ; MM Bedrines Gérard. Bertrand • d u N o u V e a u - M o n d e . revenait 
Jacques. Bled Paul. BonnevlUe Michel & motocyclet te , transpor-
K S " R . ™ ™ i Bar*d« ^ ? r r e ' tant sur le s iège arrière son frère 
i r e ^ a r t œ P c T u e - X ^ B r o ^ t j M . u r i c e . ^ e e de 33 a n s demeu-
che Suzanne : M Caries Alain ; Mlle ™ n t a Ohiste l (Be lg ique^ et M. 
Carniaux Thérèse ; MM. Carpenlier|Achille Dekimpe . 33 ans , entrepre-
Jean. Cattoen Jeau. Cauchie André. |neur. domici l ie à Mouscron, 136. 

_ iChambre Jean. Chulfart Edmond ; jrue de Lille. 
le règ lement intérieur e t a dés igne, M U e # C o c n e n e t Françoise. Coliche A l'entrée de la ville d e Tour-

Deni*e. Icoing. sur le boulevard, se dresse 
Lundi :iu Juin.â M h . . . MMCopinjune barrière et le pi lote, pour qui 

Xavier. Cornu George*. Corroyette [elle passa inaperçue, fonça sur 
Jean-Pierre. Coesurt Michel. Cox Jean.'l 'obstacle 
Danel Q u i t t a s . De Ca:.:we Pierre De- MM. Camil le et Maurice Louagie 
clercq Gérard. Decottignie» Paul, furent assez heureux pour éviter de 
Mlle De Joneheere Madeleine: MM justesse la barrière, m a i s M. De-
Delage Miche.. Delaudtsheei Jeuu- kimpe dont la tête heurta avec vio-
M*ne. Delannoy Jean. Delassus M l ; l e n c e l a barre principale, fut tué 
chel : Mlle Delmasure Paulette : MM s u r ; e coi'P 

Delmotte Michel. Delmotte Jacques! g ^ c o r ' ^ f u t c o r j d u i t à la mor-

ï £ H 0 t U r . . ^ ? rSï^JïïuZr rÏÏLlBU* P a i ' l « î * o i n s de la voiture des 

u ... . . . . . . • • . , r .̂ soins' d un infirmier a l l emand e t 
Mardi i-r jui l let a s h — M De»-: i t e n s u l t e regagner leur 

roua*eaux Pernaud ; Mlle Detroy j ~ „ . . i v 
Françoi»* ; M. Dewailly Gérard i.Mlle1 

a De Wmter Françoise : MM. Dewn 

Le comité spécial chargé de pré­
parer et de présenter les dossiers 
de d o m m a g e s de guerre fut consi . -
tué comme suit: président. M. Des­
prez ; vice-présidents. MM. Des­
tombes, Macarez. Debavelaere. 

Conseil d'administrat ion de la 
sect ion : 

1» Membres de la 
^domici le 

Une enquête est 
arrondissement. 

ouverte au 1er 

ECHOS 
et CARNET 

S. A. N. : MM. Flor imond Desprez.i Raymond, Dhalluin Gérard, Dubuis 
Cauwez. Delannov. Naveau. We-j«ez Pierre. Dufave Etienne. Dutourl; 
maere, Degrendel . J e a n Caudrelier I Constant. Duhamel Paul : Mlle Du 

2" M e m b r e s d e s Soc ié tés <J'Agri-( Pont Lucie i MM. Ducr lez Jacques 
culture d â r r o n d i s s e m e n t : M M j D u t n e u J«cque» Duverwr Jacque. i 
B i a s m e . F. Canonne . ^ ^ 1 ^ ^ ^ » ™ ^ - ; 
Verriez, du Douais i s : E m e s t Lan- P . l V r e Jacque*. Flhey André 
thiez. d'Abscon; Lesage. Léon C o u r - j F l o l e t J e a n . M a r ; e . Fleury Jean. Fleu-
c o U B a r b e r y ;ry Loui*. Follet Jeau. , CALENDRIER. — S * m * * I M | u l n 

En fin d a s s e m b . é e plusieuitj M a r d l , . r JalUrt a 1 4 „ _ M M I M I Salai] Lever a 5 h 51 ; cou-
v œ u x furent é m i s concernsnt l a ; Q a l e t M l c n e l i ooda in Léon; Mlle : cher * 21 h s« 
police rurale et la répartit ion des | a o u o a Suzanne ; MM Gramer Jean- (C«t heurt» délimitent K Mmei 
denrées aux ouvriers agricoles. 1 Marie. Grumiaux Roger, Hannart|d'*b*cwci*Mm«nt). 

ai— j Françoi*. Harmlgnle* Michel. Hebben I Aujourd'hui : Saint-lr*né« — De-
Philippe. Hégo Jean-Marie. Hemeryj 
Robert. Hennart Louis. Herbau Victor! 
Mlle Jacob Madeleine : MM. Jacob 
Pierre. Joire Pierre. Klelten Maurice. 
Mlle* Koenlg Jeanine, Lande! Simo­
n e ; MM. Larcanche André. Laridan, 
Pierre, Lecat Pierre : Mlle Lecocq 
Simonne ; MM. Lecompt Jacqu 
Lefebvre Henri. 

Mercredi I Juillet, à 8 h. — MM 
Leire Pierre. Lelong Bernard. Lema 

COMMUNIQUÉS 
OFFICIELS 

DE LA PRÉFECTURE 

Pierre 

LES FUNÉRAILLES 
de M. Joseph LANDEL 
Sous-Préfet de Cambrai 

~SZJ?^SSrS %S£SÏ&2ïg&t SAVON EN M u n j g S g ^ & S I & M * * X-̂ cS!™;» 
E T A O U T :*«ur Jeannine; MM. Llbbrecht Lucien, Les funérail les de M. J o s e p h 

Liefooghe Pierre. Lorette H e n r i . , L A N D E L sous-préfet de Cambrai . 
La Préfecture communique : [ Lorge Raymond. Lourme Etienne ^cheva l ier de ia Légion d Honneur, 
Il e . t porté à 1. c o n n . « * n c e d e . ^ " l l e . ^ M . n d o n ^ t ^ J c o l e . M.rc^e^Co- o n t _ ( ; u m j e u d : . a 9 n c u r ( 

Berlin. 26. — Le 

unions de p ioducteurs Id'organisation professionnelle , pré 
I > Notre rég ime est une democra- , S idée par le sous-secrétaire d Etat 
itie économique plutôt que p o u u q u e ; à ] a v i c e -prés idence du Conseil . 
et const i tue dès lors, sens une forme A u c o u r s ^ c e t t e géancg I u t 

l«*»PaP*ft '"»<•»»*"- f . ! ? * ^ ^ , W > » * W U W * l-étBQé du problème de 1 ^^UCMT» du rationnement que 
Après l e s t icket» de savon et savonne 

iiaire a l lemand « P inguin ». qui a 
I trouve une fin glorieuse 

f J ï ï î f 1 ? „a,U*X1J contrôle de l 'opinion publique. Nous a v o 

Tokio. 26. — ILes mil ieux politi-
1^ ministre rappe.a aloi-s le mes- ques et la presse c o m m e n t e n t les 

s a e e adres-^e le 28 février, par le 'déclarat ions du général Tojo. mi-
Fueorer au Chef de l'Etal t ire e: •rustre de la Guerre, dans lesquelles [accompli plusieurs cro i„„ 
qui. avan' .'a:: une protonde :m-i celui-ci exigeait , hier, la concentra- , pennées d e succès . a . ou tre u n grand 
pression sur les autorités turques.Itlon d e toutes les forces de la n a - n o m b r e de prises importantes . arral-;y— 
trouvs un écho dans le» considera- | t ion : ils soul ignent que l'influence gonne aussi trois baleinières n a v i - l b a , s Nous les avons 1-emp a c e e . s e i | e i f o r U accompus 
lions de M. Inonu conçues, dans le lde l'armée sur le renforcement de ^ a n t pour le compte de l ' A n g l e - ! a v e c PT0!':0 f * ™ . „ t „= , • •« ™ , u ' 
m. .le sens. '« défense nat ionale est déjà déci- terre et Jaugeant au total 36 500 W * techniques et pai .a c o n s u -

M Saradioelou é\-oqua e n s u i t e l e | s i v ' : l'amiral Toyoda est appeie a l tomjeg c e s nav ires transportaient 
duvmir . dii 4 mai au ReiclistaB Idiriger la réorganisation de Vécono-id' importants c h a r g e m e i v s d t i u i l e 
dans lequel le Fuehrer_exprima, a u l ^ X ^ , ? ^ ^ ^ ^ . ^ . 

^ t ^ c o n ^ r e ^ ' S d U n n H V i r e p O r t U g a i S * ^ ^ T e a r m ^ e c N ^ r d u p r e ^ ^ ^ 
. . . r | v a r g a s de mainten ir la neutral i té 

torpille 

entendu d i i f erents membres concernant le* ration* de* mol* de1 t f ' ^ ' , ™ ? ™ " . i . c m " i ( n . M i g . " ô " : rassemblée devant la sous-préfec-

, " " ' " " ' ° ' t r Ï Ï S 1 M . * " a J ^ l é e 1 ; s * Métropolitaine de Cambra, 
U n e très grande' ass i s tance était 

' a m ê s ' avo* " ™ P " 4 " « * » > « " * • — - I d u Comité! le m â r é c h a f a ^ u m é S ï ï S ^ f A r t . d o l e n t ^ « ^ ^ " " ^ " ^ ^ ^ " S ^ i ^ T i ™ - P ^ ™ i T a q u ë l e ' c 
•mères c o û > ^ s o u - a l " f a i s des deniers pu- u n q u e l q u e s m o l s l M b u l s d e W 1 « ^ | ^ 'déta i l lant de leur choix pour " * » £ • ; ^ r 7 - " . n o m b r e u s e s oersonnai 
re u n g r a n d i b ' l C S ° n ** son t emps e n t a . n e S a c t i o n ^ ^ . n a félicité tous les le 1* Jui l l . t au plu* tard. Pardonne! Roger. . 
l e u i n n n a . oratoires et en s ternes de- „,„_),, .„,. J , , r-^^,1..^ ^ ^ r>,„™,„..r r-~« t.ieketa «eront honore* m*«*i- (A sunre). . . . ._ ' ™ 

sujet des h o m m e s d'Eta- turcs et 
partlciilierement de Kemal Ata- . 
turk. des idées et des opinions re- ' l c e o o r g a n . s a 
marq.iablement exactes 1*?™} a V ! 5 l e ^i"^!?! , * , 

M I Le département des Affaires c n -
L» minis tre cont inua : noises e s t également dirigé par un 
« C'est ainsi qu'H'.Uer. qui es: :militaire. le l ieutenant-général Oi-

expert dans l'ait de s'adresser auxikawa. 
cœurs et aux consc ie iues . a touche: Enfin, l'amiral Suetsugu. prési-
le c œ u r de I» nat ion turque jdent de l'Office central pour la 

» Apres que les deux Chefs d'Etatjdéfense de la politique impériale 
eussen- échangé un nouveau mes-1favorise largement l 'unification in-i Madrid. 26. — Les 41 sur 
sage. M von Paper, e' moi-même : térieure de la nat ion . du vapeur portugais « G a n d a » qui. 
n:nsi que nos collaborateurs avons L'opinion prévaut d a n s les mi - | a ins i que nous l'avons déjà annon-
oomm-ncf . d après les directives delliétix politiques que la présence ac,ce furent débarques d a n s le port 

tat ion directe des représentat ions; 
dp la vie économique et spéciale du 

La presse reproduit la conclusion 
LES SPECTACLES 

du Brésil auss i longtemps que le 1 
p a y s n e sera p a s attaqué. 

cinématographiques 
d e l a s e m a i n e 

par un sous-marin 
britannique 

nos gouvernements l ed . l . ca t ion de 
l 'amiue germario-turq.ie ou plutôt 
son rétabl .ssemen' 

» Au cours des pourparlers les 
deux parties ne se vint pas dépar­
tie» un seu.1 mstan- de la correc­
tion et de la sincérité les pius par­
faites. 

» L'Angleterre a été tenue au 
courant des phases importantes de? 
négociat ions ». 

Apres avoir rendu hommage aux 
m e n t e s exceptionnels de lambas.sa-
detrr von Papen M. Saradjoglou 
att .ra l 'attention sur le fait que le 
résultat o b t e n ; rencontra:: la sym­
path ie du monde entier, et il con­
clut : 

ces personnal i tés mil i taires à la espagnol de Huelva par un batea 
tète de plusieurs organes impor- d e pêche, confirment d a n s leurs de-
tants de l'Etat const i tue la meil- c larat ions que le navire • é té tor-
leure garantie de la concentrat ion p i n e par u n sous-marin britannique 
des forces de la nat ion. | Les rescapés relatent que 

L'ARMEE FINNOISE 
AUX COTÉS 

DE L'ALLEMAGNE 
(SUITE OE LA PREMItRE PAGE) 

Dès l'ouverture des hosti l i tés en-
1 U R S S ' « c a p e s relatent que let tre l 'Al lemagne 

c G a n d a » se trouvait à quelque 300|frontière f inlandaise a ete violée a 

brusquemen: 

A < . 1 c G a n d a » se trouvait a quelque 300 i r o u u e i e i " " = ' i " » ' ^ _ - " -
( l Ù « O n t l e » m e m b r e s milles de la côte portugaise lorsque diverses reprises par les 
v u « v i n » v « « * w M . « ne submersible britannique apparut ! soviétiques. _ ; ^ 

de l'Ambassade 
du Reich à Moscou? 

Berlin 26. — En réponse à des 
questions posées par des journalis­
tes , la Wiihc.msurasse a déclare 
aujourd'hui, en se référant à une 
information provisoire émanant 
d'une puissance amie de l'Allema-

« Cet assentiment gênerai assi- gne. que les membres de i a m b a s -
gne une p.ace parriculieremeni l io-isade du Reich à Moscou ne se trou-
norabie au p e i p ' ^ turc vent ni â leur domicile particulier, 

s LA Turquie, par son «ctivlté ni » l 'ambassade, ni d a n s les locaux 
'de la chance. .er .e 

On a ajouté que ia Bulgarie 
a communique à l'U.R.S.S. qu'elle 
se chargeait des intérêts a l lemands 
en Russie soviétique 

Les mil ieux compétents berlinois 
ignorent, a 'l'heure actuelle, si 
une puissance s'est déclarée prête 
à se charger des intérêts soviéti­
ques en Al lemagne 

.a s u X ï e V c T n o n - i Le"s protestat ions que la Ftotande 
_ navire avec des obus incen-ja adressées a ce sujet a Moscou 

diaires s a n s avoir donné aucun sont restées vaines_ 
avert issement . Depuis hier, a dit M. Ryti . les 

Jusqu'à présent on' n'a encoreItroupes soviétiques sans se soucier 
trouvé aucune trace du capitaine et ides traités ex i s tants , et sans que 
de hui t a u n e s membres de l'equi- leur gouvernement ait cru devoir 
page qui avaient pris place dans un 
canot de sauvetage 

politiqu» future, saura s'en mon'rc: 
digne » 

Le discours 
de M.'Saradjoglou 

connut 
un grand succès 

CHAMBRE DES NOTAIRES 
Vichy. 26. — Un décret réorga­

nisant l s Chambre des Notaires va 
paraître à r « O f f i c i e l » ; il préci­
sera les règles d'accession au nota­
riat. 

motiver son att i tude, ont entrepris 
des act ions de guerre d a n s toutes 
les régions du pays et principale­
ment contre des vi l les ouvertes et 
des populat ions pacifiques. A peine 
19 mois après la première agres­
sion, notre seconde lutte défens ive 
vient donc de commencer . La nou­
velle agression de 1TJ.R.S.S. contre 
la Finlande met , pour ainsi dire. 

Le communiqué italien 
R o m e , 2*\ Le Grand Quartier Général des forces italiennes t 

LITVIN0V 

C"e*t par un reportage «ur la vie 
des lut ine* vedette* Cinématographi­
que* allemandes que débutent cette 
semaine le* actualités mondiale* 
U.FA. De Berlin, nous pa**ou* au 
jardin zoologique d'Amsterdam où le* 
beaux dimanche* le publit: vient 
nombreux admirer la magnifique 
collection. 

Nous voici en Belgique ; c'e*t l'ar­
rivée au Marché de Matines des 
choux-fleur* dont la culture est in­
tense dan* la région. Sous la surveil­
lance d'infirmières allemandes et bel­
ges, nous assistons aux adieux de 
500 enfant* nécessiteux belges par­
tant pour un séjour de wcai ices eu 
Suisse A la gare de Gand Saint-Pier­
re, le 50 000» ouvrier de Flandre Orien­
tale part pour travailler en Allema­
gne, ce qui donne lieu a une. petite 
cérémonie. 

Suivant une initiative de* autori­
tés allemande*, de» forages ont été 
pratiqués dans le *ol du Gouverne­
ment Général de Pologne afin de 
découvrir de nouveaux gisements de 
pétrole Cette entreprise est couron­
née de succès et les pompes déver­
sent le précieux liquide. 

Apre* avoir suivi le* fouilles effec 
tuées à Tournai qui amènent li 
découverte de tombe* de* V et VI 
Siècle*, voyons l'aspect actuel de if 
Ligne Maginot. Là où il y a un an. à 
Sedan et sur la hauteur 506. gron­
dait le canon, vivent maintenant en 
paix des troupeaux ; le* cultures 
reprises avec l'aide de prisonniers 
français ; de* laiteries ont également 
retrouvé leur activité. 

A Liège, le Train Bavarois dUtri 
bue journellement 200.000 rations 
C'est une vaste organisation compor-

it 180 véhicule*, qui dietrlb 
nourriture dans un rayon de 200 

kilométrés 
A Munich, l'opérateur noue permet 

d'Achat et de Ré 
de* Denrée* Alimentaires 

Molière à LUI*, établira lei 
déblocages intéressant cette dlstrlbu tlon à partir du 20 juillet, date a, A u d r a Jacqueline ; MM. Bassi K o g c r . " A f " •',',?J ' 
laquelle doit lui parvenir, dan* la, B e a u M n e r

 M
 J a c q v l e * B e [ v e Robert. |Préfecture 

forme habituelle, le* demande , de» B é h Paul Behin Gérard. Be-! . ; ^ e d " n I était conduit par M 
groMUte*. rheim Jacouc» • Mlle B nauld Pau- ! ' a b b * Victor Lande! Mme Joseph 

Il est rappelé à tous que les 5 » t « | i e U e M Blan'genois Jules M l l e s | L a n d < ' 1 - B l ' l i n s e s en fant s et toute 
Blond'eau Jacqueline. Bo^illet Gene-' la famille, auores de qu. se tenait 
viéve. Boutry Jacqueline ; M. BultezIM. Caries, préfet du Nord, ami per-
Pierre : Mlles Calliaux Monique.Isonnel de M. Landcl 

dates 
ci-dessus doivent être str ictement 
respectées, toute demande tardive 
sera impitoyablement rejetée 

s , ï 0 " * w* r b ™Z"„ I ;?t ti.C'rte.t^»i'le Cai l lez Bernadette, Canivez Andrée,i D a n s le cortège, on remi 
S ï ^ u e J S ï S ^ diî "Se l ! ' fiMçenpan. * " * « . . Caplier Yvette; MM toutes les personnal i té 

Bucarest . 26 — Radio-Ankara an­
nonce, au sujet de la ratif .cat.on 
d u pacte germano-turc par ! Assem­
blée nat ionale q':e 380 députei 
é ta ient présents et que le discours! New-York. 26. — On mande d'An-
du ministre des Affaires étrange- kara à « l'Associated Press » que 
res connut u 
M. Saradjoglou prirent la parole ldans là capitale turque ont déclaré 
le vice-président du part; mdépen-!que le juif Litvinov. l'ancien com-
dant e - d'autres personnalités . I i s lmissa ire du peuple aux Affaires 
soulignèrent dans leurs discours que 1 Étrangères, rentrerait à Moscou 
le pacte consolidait l 'ancienne ami- ipour y occuper un poste important 

| communiçue : 
D a n s l a n u i t d u 26 j u i n , l e s a é r o d r o m e s de l'île de M a l t e 

f u r e n t h o m b a r d e s . U n v i t c o m b a t a é r i e n • ' • ^ M « n t r . ™\%*™™n*™ ^otntZ Anton%cf, 
c h a s s e u r s e t l e s c h a s s e u r s e n n e m i s a u - d e s s u s de 1 e s p a c e a é r i e n , c h e f d e , . E t B t Roymam e t i t C n a n -

O C C U p e r a i t a M O S C O U d e l'î le. T r o i s a p p a r e i l s a n g l a i s f u r e n t a b a t t u s . 

U n P O S t e i m p o r t a n t formations de bombardiers enns 
... > centrale. Un avion du type Blenheii 

actualités débutent par 
e de l'artillerie lourde cô-
empéche à un convoi bri-

' ^* ! • • ! ! • « • «•»•!tanulque l'accé* du port de Douvres. 
E n A f r i q u e d u N o r d , d e s a v i o n s a l l e m a n d s e t i t a l i e n * o n t j P u i J c e e t l a c r o i s

H
l e r e e n A U ï n t i -

m i s d a n s l a M é d i t e r r a n é e | u n e , 
m f u t d e s c e n d u . |ti*re 

a n u i q t 

es é trangers rés idant | a t t a q u é d e s n a v i r e s e n n e m i s a u N o r d d e M a r s a L u c h , à l 'Est « " j q ^ s u d d/un ^ g ™ ^ ' ^ f ™ 

es «ont fréquentes. Le navire alle­
mand eet victorieux d'un navire de 

de nombreux navires armés 

T o b r o u k . 
Les appareil* anglais ont bombarde à nouveau Benghasi. 

En Afrique orientale, l'ennemi a effectué deux violentes!guen 
^ ' . . . ._ r , . â . , _ T i h n r P l i sa i n r u i t britanniques dont un est envoyé par 

attaques contre nos positions de Debra Tabor. Elles furent le f o n d j a n 5 lee l e n e ^ „ . 
îé germa no-turque D a n s la loge! On suppose qu'il s'occupera des r e p o u M é e s . i m m é d i a t e m e n t . D a n s le s e c t s u r O u e s t d e G a l l a e t Les équipages de* n 

diplomatique on remarquait M. von relations entre l'U.R.S.S. d'une pa : . S i d , m 0 n 0 , c o n t r e - a t t a a u e s b i e n r é u s s i e s o n t f o r c é l 'advereaireH' , b o r a tandis que 
Papen ambassadeur du Reich, qui e t l 'Angleterre et les É t a t s - U n i s ! • ' • f " 0 ' n 0 Iflottent la cargaison : 1 
a suivi tous les débats - |d'autie part. 

des avions. 

(A suivre) 

ir- P.IRTIK (Série A Prime) 

Centre» d'écrit de Lille, Douai, Va 

on notai t de 
l i tés et amis 
tous les coins 

jdu département . 
I De magnif iques gerbes et couron­
n e s recouvraient le char funèbre 
qui était précède par des délèga-

Itions d'enfants de s éco les publiques 

Ces t ickets seront honoré 
vement de la façon suivante : 

360 gramme* de savon en pou­
dre ; 

2» 250 grammes de savon mou : lencienne*. Cambrai. Maubeuge 
3* 2 savonnette*. Arra». Béthune. Saint-Omer. Saint-
Cette distribution s* fera * cheval p 0 ! Laon. Saint-Quentin, Peronne. et c o . e g e s . les bras é g a l e m e n t char-

«ur iss deux mois que concernent, charleville. igés de fleurs Derrière le c.erge e' 
ces ticket* Les candidat» dont les noms sui-i tenant les cordons du poêle on 

Les détail lants sont tenus de v e n t . admis à subir les épreuves notait MM. Tttren. secrétaire géné-
remettre pour le 1S juillet le* ticket*, c-aieg ^ont mvite« à se présenter r a l de la sous-préfecture : Lambert 
collectés à leur fournisseur gro**i*te.; â u X j 0 u r 4 e t heures ci-après a laisous-prefet de Douai ; Pellet er se-

Le Groupement d'Achat et de Re- F a c u i t e d e . Lettre». 9. rue A u g u s t e i c r e t a i r e général de la préfecture : 
Montane. sous-oréfet d A v e s n e * : 
D a n g y sous-préfet de Valenciennes 

Darro iv . secrétaire général de 

pa r t i t t o Angelher . à Lille 
l u n d i 3U Ju in 

Henriet 

Andrée. Caplier Yvette; MM. toutes les personnal i tés adminis-
S r e d é r S s è » " p a r ^ « V r ï f l c l a l r e . " d * | C a r l i e r Michel. Cerisier René : Mlleitratives et c o m m u n a l e s de la cite 
cette carte"che* l é " é t a m . n t de l e u r k h a p p e y Fraucine ; M. Charron G e - ; C a m b r é s i e n n e 
choix oour le 10 lu l l l . t de manière, rard ; Mlle Chenet Jacqueline ; M. Une grand messe fut chantée M 
à faire cadrer cette dUtributlon avec! Coornaert Georges : Mlle» Cordon-,;a basilique Métropolitain» 
celle des savonnettes, «avon en pou-j nier Agnès. Cornu Denise: MM Cou- A u c . ; m P t i ere de la Porte de Parts 
dre et «avon mou. ™u t 5» e A"*™- ° ? ^ ™ u t l e B , e -" n a I d -eut lieu l ' inhumation dans le ca-

^ » t a ^ ' , ^ V h r ^ t f n . C u V ' m S veau de famille. Au bord o e la tom-Imone. Danjou Chriattane. J ^ M C a r , f s p r é f f t rfu N o r d p r ( V 

Lundi 30 Juin, a 14 h. •— Mlles n o n c a 1 éloge funèbre du défunt. M 
I Danjou Sabine, Da.-rouy J a c q u e l i n e . ^ préfet s'adressa ensui te à Mme 
i ^ ^ " ^ « " r l n . ^ H r ^ . T ^ r J Î ^ ; Lande! et l'afsura de sa profonde 
i « ^ h i i ^ L ^ f . " £ . „ J « M ^ r Ï Ï ^ Ï I s v m p a t h i e . Il lui apporta l 'homma-1 Michel. Degobert Jean Mlles Oenee •' , f , ~ _ . , .„ . „ , „ zT.. . 
Michelle. à k e s t e r Christlane. Dekes- ^ e t l a grat i tude de la préfecture tl 
ter Suzanne ; M. Delannoy Marc ; dit gouvernemen . . 
Mlles Delannoy Marie-Jesnnc. De-I Les condoléances furent reçues 
lannoy Paule : M. Delecomi Michel ;IPar la famil le à la porte du c ime-
Mlles Delevaque Jeani^ne. Delevoye tière. 
Françoise: MM Delsart Edouard. De-] 
messine Jean 

LES ALLOCATIONS 
MILITAIRES 

La Préfecture communique : 
L'attention des familles bènéflclal-
• d* l'Allocation Militaire «st atti­

rée sur la nécessité de produire, le 
plu* rapidement possible, le* rensei­
gnements demandés par les Mairie* 
•ur la s i tuation actuelle du sout ien 
de famille 

Ces renseignements «ont Indispen- guérite : MM. Deny* Michel. Deper-
sables pour l'établissement de* cer- c n m André. Deplnoy Albert. Dequidt 
tificats complémentaires de pale-( p i e r r e i Derick Jacque». Deroubaix 
ment, concernant la majoration d e i P a u i Dervaux Jean ; Mlle Deeobry 

jour instituée par le décret | Geneviève ; M. Despatur* Pierre; 
du 23 mal 1941. en laveur des famil-1 M U e 5 Despres Relue. Desroziers De-

Mlle Denecker Mar 

les dont le soutien indispensable 
détenu en qualité de prisonnier de 
guerre 

ENCORE DU SUCRE 
POUR LES CONFITURES 

La Prélecture communique : 

Jean . Mlle Dumont 
M. Duplre Georges ; 

c Andrée. Dupont Ge-
Dupul* André : Mlles 

! M. Oumez 
! Chriattane 
' Mlles Dupa 
i nevlève ; lu 

Pour permettre aux bénéficiaires 1 j j u r l n Janine. Dusart Andrée, 
du rationnement la confection de Etienne Geneviève : M. Etienne Gé-
leurs confitures pour la période d'hi- r a r d . M l l e E v r , r d Janine: M Evrard 
ver. une distribution exceptionnelle! R e n e . ^ ^ F , c o n c h r Fauvet P.: 
de sucre aéra effectuée en Juillet MM premicourt Rene. Friry Jean, 

Chaque rationnaire régulièrement | M l l e , fr igon Madeleine. George So-
inscrit dans un magasin de détail , l a n „ Q r o . d e B e ; e r Madeleine, 
aura droit *n éehan* . du ticket « K » a u e r l Y v o n n e Haemers Marie-
de la carte « Legurrea »eca et den- L o u i a e ' M M H a e s e A n d r e Hanae-
ree* diverses » de percevoir une ration' 
de sucre de 2 kg. e n dehors de la 
ration mensuelle de 900 gramme* 

La distribution se fera au fur et S 
mesure de l'approvisionnement des 

Yolande. Le Carpentier Thérèse. Le-
clercq Denise : M. Lsclercq Jean-
Pierre ; Mlle Lecler* Anne-Marie; 
ML Leçon te Guy ; Mlle* Lecourt 
Marguerite. Legrand Marie-Thérèse. 
Lehembre Lue*. : M. Lelolr Maurice; 

nise ; MM. Dearumaux Léon. De- Mlles Lepers ' Marle-Noèlle. Leplai 
viller» André. Diligent Robert. | Monique : M. Lepoutre Loul» : Mlle» 

Mardi J T Juillet , a K h. — Mlle 1 Lepoutre Louise. Lepoutre Odile ; 
Douchy Marguerite ; MM. DrizenKo I M. Leroy Pierre : Mlle Letertre Hu 
Georges. Dubu» Serge. Duflot 
chel : Mlle Dujardln Michel 

I n ius Pierre : 
•M. Hue Arthur 
i M- Huon Alfred 
I neviève 

détaillant*. Mardi | T 
Le* bénéficiaire* toucheront cetteIJarry Robe 

ration supplémentaire chez le détall-l maine 
lant oii il* *e sont fait inscrire le Robert 
5 mal 1941 pour les denrées alimen- Lapiere 

berte ; MM. Levred Jean. Maillard 
Jean. Mai.-:n Jean : Mlle Mamet 
Marcelle : MM. Martinache Roge: 
Masson Roger. Mercier Jean : Mlle* 
Meurs Nicole. Montagne Charlin*. 

Mercredi t Juil let , à S h. — M. 
Mory Jean : Mlle Niederat Nel'.y : 
MM. Niase René. Ogei Guy. Ogler 
Jean. Olivier Pierre : Mlles Pamen 
Alice. Pardoen Colette : MM. P«r-
mentier René. Patigny Pierre ; Mlle 
Pennellier Augustin» ; M. Phl l ipps 
Pierre ; Mlle» Piat Anne-Marie. 
Pierens Yvonne. Pieasen Cécile. Piet 
Elisabeth ; M. Prouvost Pierre ; 
Mlle» Pruvosi Andrée. Puche Hen­
riette Puche Marie : MM. Quienot 
Mare. Ragheooom Georges. Ramette 
Jean : Mile Robache Anne-Marie ; 
M. Roger Jean : Mlle Rommel Ger. : 

Pierre ; Mlles R u t t e n 
MM" Kervarec"Rënè."LadVn|An t° i n ' ; t t e - s\c}}" Anne-Marie. Sali-
Mile Lambert Jeanne ; M.UT , J " n l n e „ : M M 8»»in*l Etienne, 
Michel ; Mlles Lar iv iére l S c a l » 1 , r « P l e r r e • M " « Scohy Lucla. 

[lie Hoi Andrée : 
Mlle Hue Denise: 
Mlle Hussou Ge 

met, a 14 h. — Mul 
Mlle Jonglez Ger-] 

tau [Ghislaine. Le Blan Jeanine, Le Biun (A suivre). 

L'héritage 
de Tanre 

Amour 

Il surfit de té léphoner au c o m m * 
sax iat . . Quelqu'un dan* l'immeuble, 
a-t-il le té léphone ? 

— Non. personne., répondit Charles 
Pnzoiot 

— Alors... U y s bien à cote d ici. un 
bistrot resté ouvert ou Je pourrai avoir 
la communicat ion . . . 

— Oui... mais c e soin me regarde. . 
protes .a le clerc de notaire-romancier. . . 
Vous n'êtes pas de la maison et Je suis 
suf f i samment confus du mal que. s imple 
visiteur d'un de »et locataires, vous vous 
«tes d e j * donné d a n s cet te arffaire . . 

— Cela n'est rien... Nous s o m m e s en 
présence d'obscurités sur lesquelles J'si-
derai peut-être a Jeter un peu de lumiè­

re... puisque je suis vraisemblablement 
la dernière personne qui aura vu la 
concierge au cours de cette soirée. J'ai 
même bavardé quelques ins tants avec 
elle tandis que son fils montai t vous 
porter ma carte... et des fleurs arrivées 
peu de temps avant moi. paralt-il... Lais­
sez-moi faire... 

— Eh bien... je vous a c c o m p a g n e -
Les deux h o m m e s eurent bien vite 

trouvé un té léphone ... et. au bout du fil. 
un employé du commissar iat de police 
qui leur répondit, non s a n s une évidente 
mauvaise humeur, qu'on al lait envoyer 
quelqu'un au 108 de la rue d'Amsterdam 

Effect ivement, un quart d'heure plus 
tard, un brigadier de police, accompagne 
d'un agent, pénétrait dans le couloir 
d'entrée de l'immeuble et se faisait expli­
quer toute l'affaire. 

Apres avoir explore a son tour toutes 
les dépendances de la maison, il fermait 
la porte de la loge et déclarait aux assis­
tants : 

— La police Judiciaire viendra enquê­
ter demain a la première heure sur cet te 
mystérieuse disparition... Jusque-là. mon 
agent va demeurer ici... pour éviter qu'on 
ne pénètre dans la loge e t du même 
c o u p pour garder l ' immeuble demeuré 
s a n s concierge.... Pour l' instant, il n'y a 
pas autre chose à faire. Je demanderai 
aux personnes susceptibles d'être enten­

dues de vouloir bien se trouver ici de­
main a partir de neuf heures... 

— On y sera, repondit Lagratoire. é 
qui s'adressait spéc ia lement cet te recom­
mandat ion . 

Le brigadier disparu. Frizolet. réelle­
ment désolé du dérangement que cet te 
affaire occas ionnait & son nouvel ami. 
tint a l 'accompagner jusqu'au métro, que 
Lagratoire allait prendre pour rentrer 
chez lui. 

Apres lavo ir quitté, non s a n s lui re-
nouvelei ses excuses , il revenait pensi­
vement vers sa maison quand un peu 
avant d'y arriver, il posa le pied sur un 
objet plat et dur. 

S'étant courbé vers le sol. il regarda 
at tent ivement l'objet e n question.. . 

Il vit que c'était un morceau de car­
ton rectangulaire 

Il allait poursuivre sa route s a n s s'oc­
cuper autrement de cet te t r o u v a i l l e -

Mais se ravisant, il se pencha i t à nou­
veau et sais issait le morceau de carton 
pour e n examiner l'autre face... 

A la lueur d'un bec de g s z voisin, il vit 
que ce qu'il tenait entre les ma ins n était 
a trre qu'une photographie d'homme, 
œuvre s a n s doute de quelque amateur, 
car le carton ne portait « u c u n nom de 
photographe 

L'homme étai t en uniforme de soldat 
d'infanterie.. Non pas l'uniforme des 
jours de revue et des jours de sortie... 

ma i s celui qu'ont porté les poilus de la 
grande guerre, la longue capote bleue 
horizon, maculée de la boue des tran­
chées , et le casque bosselé par les chu­
tes ou les éc lats de projectiles.. 

Il avait la phys ionomie ouverte e t in­
telligente., a l longée par une barbe un 
peu inculte qui. autant que la photo­
graphie permetta i t d'en Juger, devait 
être de couleur châta in clair. 

— U n e belle tête... murmura Frizolet 
qui. plutôt embarrassé de sa découverte 
se demandai t où il l'avait trouvée. 
quand son regard tomba sur quelques 
m o t s traces, s o u s le portrait, d'une e n 
cre de mauvaise qualité... car le temps 
avai t pâli l'écriture, ce qui expliquait 
que le clerc de notaire-romancier ne les 
e û t pas vus tout de suite . 

Ces m o t s é ta ient : 

» Vauquois. le 2 juin 1916. » 
« A m a Lucie chérie. 

Avec cette faculté d'évocation qui ca­
ractérise lçes gens Imaginatifs . Frizo­
let bâtissait déjà le roman d'amour que 
lui suggéraient ces quelques m o t s tra­
ces sous une banale photo du front 
quand il se prit à murmurer : 

— Lucie.. Lucie... Déc idément c< 
nom là m'aura poursuivi aujourd'hui.. 
Ne figure-t-il pas parmi les mots s a n s 

sui te tracés sur la note remise à notre 
pente amie Lise par sa T a n t e Amour ?.. 

» Coïncidence 1 II y e n a des Lucie 
d* par le monde.. . ajouta-t-i l e n sou­
riant... La femme à qui ce t t e photo est 
dédicacée... aurait pu tout aussi bien 
s'appeler. . Thérèse . 

» Il es t vrai que ce serait encore une 
coïncidence, puisque Thérèse est, je 
crois, le prénom de la pauvre concier­
ge... oui... ma i s alors la co ïnc idence se­
rait troublante... car el le m'inciterait à 
songer que cet te photo a é té perdue par 
Mme Besu l i eu pendant sa fuite... ou son 
enlèvement. . . tandis que c e n'est évi­
demment pas ce qui s'est produit, puis­
qu'il ne s'agit pas d'une Thérèse , m a i s 
d'une Uicie. . . A moins que M m e Beau-
lieu ne... 

Mais il n'achevait pas sa pensée.. . 
Le regard de nouveau porté sur la 

photo, il venai t d'être frappé par quel­
que détail... car s e s yeux s a r r o n d i s -
saient de surprise... 

Et soudain, il murmurai t : 
— Ah ! par exmepple. . . si c'était ce­

la... si c'était cela... 
De nouveau, il se t u t -
Mais, en m ê m e temps, il g l i ssa i t avec 

soin la photo d a n s u n e poche de son 
vêtement.. . puis, de plus en plus pen­
sif, reprenait le chemin du 108 où 'a 
porte lui fut ouverte par l'agent chargé 

ce t te nuit-là de veiller sur sa sécurité 
et sur celle des autres locataires de 
l immeuble . 

VI CHEZ ANDRE B E R T H 0 U X 

Après avoir quitte Guy d e Bleymard 
devant la m a i s o n de M' Dutell ier. An­
dre Berthoux avait pris à pied le che­
min de Belleville. 

Il marchait lentement, le regard va­
gue, s a n s se préoccuper de ce qui se 
passai t autour de lui. en h o m m e qui 
poursuit la solution d'un problème 
ardu. 

Moins absorbe par les pensées qu'on 
suppose, il eut peut-être songé à regar­
der les gens et les choses et peut-être 
aussi aurait-il é té frappé de constater 
qu'un h o m m e de toute pet i te taille, 
m a i s en même temps fort replet, mar­
chait dans son si l lage à très courte dis­
tance, et cela depuis son départ d e la 
rue des Pyramides 

Cet homme, nous croyons superflu 
de le dire, n'était autre que Badarol , de 
qui son compagnon Foula las s'était sé ­
pare pour suivre de son côté, m a i s en 
voiture, l'élégant Guy de Bleymard 

Le domicile d'André Berthoux étai t 
un vulgaire hôtel meuble, d'apparence 
plus que modeste , presque misérable. 
décore de ce n o m gracieux inscrit en 

grosses lettres no ires sur le fond de sa 
façade : 

Hôtel des Deux Colombes 

Pour just i f ier de c e titre, un panneau 
en bois suspendu au-dessus de rentrée 
de l'hôtel portait une peinture repré­
sentant deux pigeons blancs enfermé* 
d a n s une cage . 

Tout cela était plein d'intentions 
c h a r m a n t e s . , ce qui n'empêchait p a s 
la pe inture d'être assez mauvaise, le 
t itre fort prétentieux, et l'hôtel b ien 
peu a l léchant . 

André Berthoux. y ayant pénétré , 
passa un instant la tête par l ' e n t r a 
bâil lement d'une porte vitrée sur la­
quelle était tracé le mol « Bureau ». 
demanda à ioccupant de ce lieu, un 
h o m m e à la face rougeaude et au ventre 
flasque et rebondi occupé à lire un 
journal du soir, s'il y avait d u cour­
rier pour lui. et. sur la réponse néga­
tive de cet homme, c o m m e n ç a l 'ascen-
s .on d'un escalier noir et ma lodorant 
d o n t chaque palier commandai t , par 
des couloirs, une dizaine de chambres . . . 

S a n s aucune hésitat ion, Badarol s'é­
tait engage derrière lui. d a n s l 'hô te l 
puis dans l'escalier, et. ayant vu André 
Berthoux prendre, a u troisième é t a g e 
un couloir situe sur sa droite, l'y » u ^ 
vait très naturellement. 

(A suivPei. 


